
Qui sommes-
nous? 
Plus de 1 300 employés 
d’Environnement Canada de la 
région de l’Ontario travaillent 
dans toute la province afin de 
fournir une grande variété de 
services et de programmes. 
La majeure partie de ce travail 
appuie les objectifs nationaux 
liés à l’assainissement de l’air 
et de l’eau, à la faune et aux 
conditions météorologiques. 
Environnement Canada exécute 
ces programmes nationaux d’une 
manière adaptée afin de répondre 
aux enjeux régionaux et locaux, 
notamment la restauration, la 
protection et la conservation de 
la qualité de l’eau des Grands 
Lacs. En outre, depuis plus de 35 
ans, la région de l’Ontario est au 
cœur des programmes de services 
météorologiques, de recherche 
et de science du climat 
d’Environnement Canada. 

À l’œuvre pour l’environnement 
dans la région de l’Ontario

Notre région 
L’Ontario est une région d’eau, avec des lacs, des rivières et des ruisseaux qui couvrent 
près d’un sixième de la province, représentée par deux bassins versants – les Grands Lacs 
et la baie d’Hudson. La région abrite 30 000 espèces de plantes et d’animaux sauvages et plus de 
12 millions d’habitants, dont la plupart vivent dans les villes, près des Grands Lacs (Supérieur, Huron, Érié 
et Ontario). Les Grands Lacs sont le plus grand réseau d’eau douce de surface de la Terre, ils représentent 
environ 18 % de l’approvisionnement dans le monde. Cet écosystème rassemble plus de 3 500 espèces de plantes 
et d’animaux, et appuie les industries de la pêche et du transport maritime lesquelles injectent plus de 7 milliards 
de dollars annuellement dans l’économie du Canada. Il soutient également une riche diversité naturelle, notamment, 
un habitat important à l’échelle mondiale qui sert de halte pour les sauvagines migratrices et les oiseaux de rivage 
se comptant par millions.

effectuons des relevés aériens 
des sauvagines, depuis des 
parcelles au sud jusqu’à 
des sections littorales de la 
baie d’Hudson et de la baie 

James. Nous gérons 10 réserves 
nationales de faune et 9 refuges 

d’oiseaux migrateurs dans le 
cadre du réseau des aires protégées 
nationales et des habitats essentiels 
pour les oiseaux migrateurs ou les 
espèces en péril. 

Nous travaillons également avec 
les gouvernements, les universités, 
les instituts de recherche, les 
organisations non gouvernementales, 
l’industrie, les peuples autochtones 
et d’autres individus afin de 
protéger les écosystèmes de 
l’Ontario.

La région de l’Ontario collabore 
avec les intervenants pour 
promouvoir des pratiques solides 
sur le plan environnemental et 
sur la conformité aux politiques 
et règlements fédéraux. 
Notre groupe des activités de 
protection de l’environnement 
est responsable de la gestion à 
l’échelle régionale des programmes 

d’évaluation environnementale, 
des sites contaminés, de la 
promotion de la conformité, des 
urgences environnementales et 
de certains programmes relatifs 
aux Grands Lacs. Nous possédons 
l’expertise technique dans divers 
secteurs industriels, notamment 
le secteur nucléaire de l’Ontario, 
et nous offrons des conseils et un 
soutien techniques aux programmes 
environnementaux, aux politiques et 
aux règlements associés aux secteurs 
industriels.

Le Centre de prévision des 
intempéries de l’Ontario à Toronto 
alerte les résidents de la province 
lors de phénomènes météorologiques 
extrêmes imminents. Le Centre 
émet des avertissements 
météorologiques et offre une veille 
météorologique sur les stations 
de radio et de télévision locales 
et régionales. Ces avertissements 
sont également diffusés sur le 
réseau Radio-météo, qui offre aux 
Canadiens des renseignements 
météorologiques en continu et des 
mises à jour instantanées lorsque le 
temps est menaçant. Le programme 
de recherche national travaille en 

étroite collaboration avec le Centre 
afin d’améliorer la compréhension 
scientifique des phénomènes 
météorologiques à incidence élevée 
comme les tornades et les tempêtes 
de verglas, ainsi que l’acuité de leur 
prévision.

Notre travail de recherche et 
de surveillance de la pollution 
atmosphérique est un élément 
essentiel de notre mandat qui 
consiste à assurer de l’air pur 
aux résidents de l’Ontario et les 
Canadiens. Notre travail sur les défis 
posés par le smog, les pluies acides 
et les mouvements transfrontaliers 
de pollution réduit l’impact de 
la pollution sur la santé et la 
productivité des Canadiens. Une 
grande partie de la base scientifique 
de cette activité est réalisée dans 
les laboratoires de recherche 
Andrew Thomson à Toronto, où 
des échantillons de qualité de l’air 
provenant de partout au pays sont 
analysés à l’aide d’une technologie 
de pointe. En fait, il est impossible 
de trouver un plus grand groupe 
de scientifiques qui étudient la 
pollution atmosphérique ailleurs 
au Canada. 

Voici quelques exemples de 
réalisations de la région de l’Ontario 
au fil des ans : 

 ► CANWARN, un réseau de guetteurs 
d’ouragans bénévoles, a été établi 
en 1987. De même, en 2003, 
nous avons pris des dispositions 
avec la Police provinciale de 
l’Ontario pour qu’elle fournisse 
des rapports en temps réel sur 
les phénomènes météorologiques 
violents directement à notre 
Centre de prévision des 
intempéries de l’Ontario. 

 ► Une stratégie de prévention de la 
pollution sur dix ans, élaborée en 
1993 pour l’industrie du finissage 
des métaux, a éliminé plus de 
2,5 millions de kilogrammes de 
déchets provenant de ce secteur 
industriel.

 ► Dans le cadre du Programme des 
dons écologiques, plus de 300 dons 
de terres ont été certifiés 
depuis 1994, protégeant plus 
de 11 000 hectares de terres en 

Ontario d’une valeur de plus de 
110 millions de dollars.

 ► Plus de 90 % de plusieurs 
substances toxiques persistantes 
ont été réduites dans 
l’écosystème du bassin des 
Grands Lacs, dans le cadre de la 
Stratégie binationale relative aux 
toxiques des Grands Lacs qui a 
été signée par le Canada et les 
États-Unis en 1997. La stratégie 
fixe des objectifs pour les 
produits chimiques spécifiques qui 
ont été ciblés en vue d’une quasi-
élimination. Sur les 17 objectifs 
établis à l’origine par les deux 
pays, 14 ont été atteints, et les 3 
autres sont déjà bien avancés.

 ► Entre 2000 et 2010, 397 
projets de conservation et de 
rétablissement d’une valeur 
s’élevant à plus de 22,1 millions 
de dollars ont été approuvés 
dans le cadre du Programme 
d’intendance de l’habitat pour 
les espèces en péril. Au cours 
de la même période, 76 autres 

projets, dont la valeur est 
estimée à 2,2 millions de dollars, 
ont été approuvés dans le cadre 
des Fonds autochtones pour les 
espèces en péril.

 ► Un programme de sensibilisation 
sur le brûlage du bois de 
chauffage dans les domiciles 
(2003-2008) a permis d’obtenir 
un taux de réussite de 70 % 
de modification des pratiques 
d’incinération du bois afin de 
réduire les émissions nocives. 

 ► En 2004, nous avons établi 
la cartographie des dangers 
atmosphériques à l’intention des 
coordonnateurs d’urgence dans 
plus de 400 municipalités partout 
en Ontario. Notre site Web sur 
les dangers atmosphériques 
permet d’évaluer les multiples 
risques provenant de phénomènes 
naturels extrêmes, comme les 
pluies acides et le smog. Il est 
maintenant utilisé comme un 
modèle à l’échelle internationale. 

Notre équipe

«  Parmi nos plus grandes réalisations, on compte les améliorations 

tangibles de la qualité de l’eau et de la santé de l’écosystème de 

l’Ontario. Sans notre science, nos politiques et nos programmes, bon 

nombre des réussites de notre région n’auraient pas été possibles. 

Que ce soit au chapitre de la conservation, de la protection, de la 

surveillance ou de la recherche et des prévisions météorologiques, 

nous travaillons en collaboration avec les partenaires et les 

collectivités à atteindre un environnement plus propre et plus sain  

et plus durable. » 

–  Directeur général régional,  
région de l’Ontario

?

Les Canadiens bénéficient d’une 
des normes les plus élevées 
dans le monde en matière de 
qualité de l’eau. Néanmoins, les 
sédiments contaminés, les dépôts 
atmosphériques, les substances 
chimiques toxiques et les éléments 
nutritifs, les fluctuations des 
niveaux d’eau, les apports de 
polluants municipaux et industriels, 
les espèces envahissantes et 
l’utilisation des terres ont des 
répercussions sur notre eau à 
l’échelle locale. La région abrite 
la plus grande installation de 
recherche sur l’eau douce au 
Canada : le Centre canadien des 
eaux intérieures, situé à Burlington. 
Au Centre, plus de 300 scientifiques 
d’Environnement Canada jouent 
un rôle vital en veillant à ce 
que les Grands Lacs et d’autres 
écosystèmes aquatiques au Canada, 
soient gérés de manière durable. 
Également situé à Burlington, notre 

Centre technique des eaux usées 
contribue à développer et à évaluer 
les technologies de traitement 
et d’élimination des eaux usées 
municipales et industrielles et des 
résidus associés. 

La région de l’Ontario travaille avec 
des collectivités et d’autres ordres 
du gouvernement pour protéger et 
restaurer la qualité de l’eau dans 
les Grands Lacs. Depuis 1989, le 
gouvernement du Canada a investi 
plus de 355 millions de dollars 
dans le cadre du Plan d’action 
des Grands Lacs pour restaurer et 
protéger la qualité de l’eau dans 
les Grands Lacs et soutenir la santé 
de l’écosystème. Cela comprend 
plus de 800 projets réalisés en 
partenariat pour nettoyer les 
sédiments contaminés, restaurer 
l’habitat des poissons et de la 
faune et améliorer les systèmes 
municipaux de traitement des 
eaux usées. En travaillant avec 
nos partenaires, nous avons réussi 

à rétablir les conditions 
environnementales 
dans trois régions des 
Grands Lacs qui étaient 
désignées comme étant 
gravement dégradées : 
le port de Collingwood, 
le bras Severn, et le port de 
Wheatley. De plus, nous avons mené 
les négociations et la mise en œuvre 
de l’Accord Canada–États-Unis 
relatif à la qualité de l’eau dans les 
Grands Lacs et les États-Unis et de 
l’Accord Canada-Ontario concernant 
l’écosystème du bassin des Grands 
Lacs. 

L’un des aspects importants de 
notre travail est la conservation 
du nombre et de la diversité des 
oiseaux migrateurs et des espèces 
en péril ainsi que de leurs habitats 
dans la province. Nos biologistes et 
techniciens de la faune recueillent 
des données sur les espèces 
prioritaires, préparent des plans de 
conservation et collaborent avec les 
partenaires pour mettre en œuvre 
des mesures visant à conserver les 
espèces et leurs habitats. Nous 

Le saviez-vous?
 ► Le lac Supérieur est le deuxième plus grand lac en termes 

de volume sur la planète.

 ► L’Ontario abrite les chutes du Niagara, la plus puissante 
cascade en Amérique du Nord. 

 ► Le vaste écosystème boréal de l’Ontario abrite plus de 10 % 
de la population mondiale de quelque 20 espèces d’oiseaux 
terrestres.

 ► Des 51 réserves nationales de faune, 10 sont en Ontario. 

 ► L’unique réserve nationale de faune de Long Point (Ontario) 
abrite près de 100 espèces végétales rares. 

 ► L’Ontario recèle plus de 165 espèces en péril inscrites 
par le gouvernement fédéral.

 ► L’indice UV a été créé à Toronto et est maintenant utilisé 
dans le monde entier pour permettre aux gens de réduire 
leur exposition aux rayons nocifs du soleil.

Que faisons-nous?

Au fil des ans
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